
lui, est dominé par des prairies, plutôt ouvertes vers le sud et, 
plus riches en structures vers l’est et l’ouest. Là-bas, des reliques 
de haies plessées et d’alignements d’arbres ornent les pâtures. 
A ces paysages de prairies, se joignent quelques cultures isolées 
de sapins de noël et des plantations d’épicéas, témoins silencieux 
d’une agriculture en pleine mutation. 

Herresbach fut probablement fondé vers le milieu du 14ème siècle. 
A cette époque, les villageois, en proie à un fléau de peste dévas-
tateur, furent obligé de quitter leur emplacement d’origine situé 
à proximité du moulin de Herresbach pour s’installer à l’endroit 
actuel. D’autres villages de l’Eifel ont également connu ce type de 
relocalisation. L’église Saint Gangolf, située au cœur du village, fut 
érigée en 1719 afin de remplacer une chapelle plus ancienne, qui 
se trouvait à l’emplacement de l’actuel presbytère. En 1854, suite 
à un incendie, l’église fut largement modifiée avec de la pierre 
jusqu’à obtenir son aspect actuel. Le village de Herresbach peut 
être considéré comme un village-tas, même si depuis deux siècles 
des bâtiments sont construits autour du noyau villageois datant 
du moyen-âge, conférant une structure plus lâche à cette bour-
gade. 

C’est surtout au cours de la deuxième moitié du siècle dernier 
que la structure du village a évolué pour 
devenir plus lâche, aboutissant à la for-
mation d’un quartier séparé du noyau 
villageois le long de la route principale. 
A l’heure actuelle, l’agriculture n’est plus 
l’activité centrale du village et se déroule 
plutôt en périphérie. Plusieurs grandes 
exploitations agricoles se trouvent en 
bordure du village. Aujourd’hui, le village 
de Herresbach compte environ 200 habi-
tants. 

Malgré les changements et les dévelop-
pements que Herresbach a connu de-
puis sa création, ce village a conservé 
tout son charme. 

Située à la périphérie sud-est du village d’Amblève, 
la bourgade d’Herresbach est séparée des autres 
villages par une forêt dense. D’un point de vue 
paysager, ce village appartient à la Tête de la val-
lée de l’Our, tandis que le reste du territoire com-
munal fait partie du Haut plateau de Butgenbach 
et Saint -Vith. Vu son isolement, ce village revêt un 
caractère unique au sein de la commune. 

Herresbach est le seul village de la commune situé dans le bassin 
versant de l’Our, à proximité des sources d’un affluent du Gross-
weberbach. Cette bourgade est établie sur une crête entre le 
Grossweberbach à l’ouest et le Kolvenderbach à l’est. L’affluent, 
qui traverse le village, forme une vallée évasée, sur les versants de 
laquelle le noyau villageois s’est développé. Vu la nature du relief, 
le village n’est que peu visible à partir de la route principale qui 
le contourne.

Cette bourgade est entourée de vastes forêts résineuses et 
feuillues. Au sud-ouest, la vue est dégagée et offre un panorama 
exceptionnel sur la vallée de l’Our. Le paysage agricole quant à 
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L’église Saint Gangolf érigéeen 1719.



Herresbach ... 

Visite virtuelle 
de l’Eifel belge 
Au sud d’Herresbach, à partir du Woodeye, 
vous pouvez profiter d’une vue exceptionnelle 
sur la vallée supérieure de l’Our. Vous sou-
haitez découvrir de chez vous, la multitude 
de paysages qu’offre l’Eifel belge? Rendez-vous 
sur botrange.no-ip.org/eifel-pano  

Comment se structure 
l’espace bâti?
Le schéma ci-contre montre qu’au fur et mesure des siècles l’habitat s’est développé d’une 
manière hétérogène. Autour du noyau traditionnel d’une certaine densité, se sont d’abord 
développées les fermes du Moyen-Age en espace dit ´intercalaire´ (construction par-ci, 
par-là autour du noyau) et ensuite l’habitat industriel (orange) ainsi que les quartiers 
postindustriels (rouge). La fonction agricole a été expulsée du village. 

Herresbach 
au fil du temps
La carte de Ferraris montre l’état du village à la fin du 18° siècle. A cette époque, les 
habitants vivaient surtout des ressources présentes à proximité du village et appliquaient 

des pratiques agropastorales. Le pâturage se faisait aux alentours de l’habitat. Les champs de culture, 
quant à eux, étaient un peu plus éloignés (jaune). Les forêts uniquement peuplées de feuillus étaient 
utilisées pour l’approvisionnement  en bois pour le maisonage et l’affouage. La carte prussienne du 
19° siècle (Neuaufnahme der Rheinlande) met en évidence l’apparition de l’épicéa dans nos forêts 
(vert foncé). Suite à la possibilité d’importation de fourrage, l’agriculture se spécialise en élevage 
bovins. 

Dans le cadre du projet Leader « Développement

intérieur des villages », l’agence de développe-

ment économique de l’est de la Belgique (WFG)

a réalisé, en collaboration avec le département

de planification urbaine et régionale de l’Uni-

versité RWTH Aachen, une analyse du village de

Herresbach. Ce travail se focalise essentielle-

ment sur les aspects urbanistiques et propose

quelques pistes pour améliorer la qualité de

vie des habitants. Un plan de développement

villageois fut développé au cours de divers

ateliers. L’étude complète se trouve sous :

http://wfg.mine.nu/lag


